A R R E s T 

DV  CONSEIL 

DE  STAT, 


Portant  que  tous  les  Douzains  feront 
expofez  pour  quinze  deniers  , foit 
qu^ilsfoient  marquez  ou  non  : aucc 
defcnfes  à toutes  perfonncs  de  lc$ 
rcfufçr. 


A PARIS, 

Chez  Sebastien  CRAMoisY,Im 
primeur  ordinaire  du  Roy , ôc  en  la  Cour 
des  Monnoyes. 


François 

Commis  par  fa  Maiefté 
la  contremarque  des 
zains , Pièces  de 
blancs  jque  combien  qu 
fcquenccde  l’Edit  de  fa  Maie* 
Aé  dumois  de  Iuin1640.il ait 
fait  toutes  les  diligences  à luy 
polfibles  , & eftably  des  Bu- 
reaux par  toutes  les  Maifons 
desMonnoyes  de  ceRoyaume 

Aij 


pour  faire  contremarquer  lef- 
dites  Eipeces  dans  le  temps 
porté  par  iceluy  : neantmoins 
foie  parla  négligence  de  ceux 
qui  les  ont , ou  qu’ils  foient 
trop  éloignez  des  M aifons  def- 
dites  Monnoyes , leldites  Ef- 
peces  n’ont  pu  eftrc  toutes 
contremarquées  dans  ledit 
tempsVfctquoy  qu’aptés  ice- 
luy expiré,  la  confifeation  def- 
dites  Efpeces  qui  ne  fe  trou- 
ueroient  marquées, ait  cfté  ad- 
iugée  audit  Gaultier , ne  s’e- 
ftant  voulu  prcualoir  de  telle 
rigueur  contre  le  Peuple , il 
auroit  enuoyé  Claude  Gau- 
dray,dit  Boifleau  , fon  Com- 
mis par  les  Prouinces , pour 
faire  contremarquer  lefdites 


s 

Efpeccs  dans  les  Villes  , au 
foulagemenc  de  ceux  qui  en 
auoienc  5 à quoy  aucuns  des 
Officiers  dcfdites  Monnoyes 
fe  feroienc  oppofez , & infor- 
mé contre  eux  : Mais  d’autant 
que  ledit  Gautier  n’a  fait  pre- 
iudice  qu’à  foy-mefme,  préfé- 
rant le  foulagement  du  Peu- 
ple en  la  continuation  de  ladi- 
te contremarque  , à fon  pro- 
pre intereft  , par  le  bénéfice 
qui  luyferoit  reuenudescon- 
fifcatiousdefditesEfpeces,  ef- 
quelles  les  Officiers  defdites 
Monnoyes  n’ont  rien  à pre- 
tendrej  K equeroit  qu’il  pleuft 
à fa  Maiefté  faire  defenfes  aux 
Officiers  defdites  Monnoyes , 
èC  autres , de  les  troubler  pour 

A üj 


6 ! 
cc  regard , à peine  de  mil  li- 
ures  d’amende,  & de  tous  dé- 
pens, dommages , ÔC  incerefts. 

A quoy  eftant  neceffaire  de 
pouruoir,  ouy  le  rapport  du 
Sieur  de  Moricj  Le  Roy  EN 
SON  Conseil,  a déchar- 
gé ÔC  décharge  leldits  Gaul-  ' 
ticr  & Boifleau  des  procedu- 
res contre  eux  faites  par  les 
Officiers  des  Monnoyes  ÔC  au- 
tres, pour  raifon  de  ladite  con- 
tremarque. Fai  T ladite  Ma- 
iefté  defenfes  aufdits  Gaultier, 
Boifleau , ôc  tous  autres , de 
plus  contremarquer  lefdits 
Douzains.  Ordonne  fadite 
Maiefté  que  tous  les  Dou- 
zains qui  font  dans  le  Royau- 
me feront  expo  fez  pourquin- 
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zc  deniers , foit  qu’ils  foient 
marquez  ou  non  j defenfes  a 
toutes  pcrfonnes  de  les  refu- 
fer  ; Et  fera  le  prefcnt  Arreft 
leu,  public  ôC  affiche  par  tou- 
tes les  places  èc  lieux  publics 
de  cette  ville  de  Paris,  èc  en- 
uoyc  par  le  Procureur  general 
de  la  Cour  des  Monnoy  es  par 
tout  le  Royaume,  pour  y eftre 
publié  & affiché  , à ce  qu’au- 
cun n’en  prctende  caufe  d’i- 
gnorancc.Fait  au  Confeil  d’E- 
ftat  du  Roy  tenu  à Paris  le 
vingtième  iourdelanuiermil 
fix  cens  quarante-quatre. 

Signé,  B O RD  1ER. 


A R R E s T 

DV  CONSEIL 

t)'  E S T A T , 

tORTANT  PROLONGATION 

dû  conucrtifTemcnt  & cxpofition  des 
Efpeccs  d’or  & d’argent  Icgcres  au 
marc. 


A P A Ri  S, 

Clhez  Sebastien  Cramoisy, impri- 
meur ordinaire  du  Roy,&  de 
Rcyne  Régente , & de  la 
Gour  des  M onnoyes. 

M.  DC.  XLlv!! 
FRIFILM6E  DF  ROT- 


M X T R AI  CT 
des  regifireS'du  Confeil 


dRfiat. 


V R ce  qui  a 
efté  reprefen- 
té  au  Roy  en 
fon  Confeil  , qu’il  eft 
neccflfaire  de  donner 


vne  nouuelle  prolon- 
ation  pQurle  conuer- 

A il 
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tiffement  des  Elpeces 
d*or  ôç  d’àrgent  légè- 
res, à caufe  de  la  quan- 
tité qui  s’en  trouue  en^ 
edres  , tant  en  cette 


ville  de  Paris  que  dans 
les  Prouinces  j ôc  oüy 


le  rapport  du  fieur 
Mauroy  Intendant 
des  Finances  : Sadite 


Maieste'  en  son 
C O N s E I L a conti- 
nué dr  prolongé  le 
temps  pour  le  conuer^ 


s 

tiffement  ôc  cxpofition 
defdites  Erpeees  d or 
& d’argent  legeres  au 
marc  , iufques  au  der-^ 
nier  iour  de  Décem- 
bre prochain , fans  ef- 
perancc  d’autre  délaya 
rendant  lequel  temps 
;â  Maiefté  enioint  à 
toutes  perfonnes  d’ap- 


porter ou  enuoy  er  tant 
en  la  Mon  noyé  du 
Moulin  de  Paris  ^ qu 
en  celle  eftablie  en  la 


ville  de  Lion  , toutes 
les  Efpeces  d’or  & d ar- 
gent legeres  , pour  y 
eftre  conuerties,  & la 
valeur  rendue  , com- 
me il  eft  accouftumé. 
Et  a faute  d’apporter 
ledit  or  dans  ledit  tems 
ladite  Maiefté  veut  Ôc 
entend,  que  fur  l’or  lé- 
ger qui  reftcra  à con- 
uertir  , il  lbit  pris  fon 
droi6b  de  Seigneuria- 
ge,ainfi  que  fur  les  lin- 


gots  d’or , & comme  il 
eft  réglé  parla  Décla- 
ration de  faditevMaie- 
fté  du  10.  Septembre 
i6}6,  regiftrée  en  la 
Cour  des  Monnoyes. 
Fait  au  Confeil  d’E- 
Hat  du  Roy  tenu  à Pa- 
ris le-jdernier  iour  de 
luin  1^44. 

Signé, DE  Bordeavx. 

Le  Lmâj  tour  de  luiüet 
t Artep  du  Confeil  d’E- 
ftétf  pour  U prolongation  du  con- 


s 

üertipment  & expoJlHon  des  Ëp- 
peces  à' or  & d'argent  legeres , a 
epe'  leu  & publie  à fin  de  trompe 
& ctj  public^  par  moy  lean  lof- 
fier  Juré Çrieur  ordinaire  duRoy 
en  la  Ville , Premfié  Vicomté 
de  ‘Paris.  oA  ce  faire  i efiois  ac- 
i compagne  de  trois  ‘Trompettes 
commis  des  trois  Jurezi  from- 
pattes  du  Roy  efdits  lieux. 

Signé,  lOSSIERi 

- \ 

Collationné  à rOriginal  parnioÿ  ConfeillerJ 
Sccrerairç  du  Roy,  Maifon , Couronne  de 
France,  &:  de  fes  Finances,  6c  GrciEer  en 
«hef  de  la  Cour  des  Monnoycs. 


ARREST 

DV  CONSEIL 

D‘  E S T A T. 

1?ortànt  permiffion  à tous  Mar- 
chands de  faire  apporter  des  lin- 
gots d’or  & d’argent  en  la  ville 
de  Paris  , en  la  Monnoye  du 
Chafteau  du  Louure. 


A PARIS, 

Chez  Sbbastien  CramoisitJ 
IroptiiHcor  ordinaire  du  Roy,  & en 
la  Cour  des  Monnoyes. 

M.  DC.  XLIV. 

Ahu  triuilege  de  fi 


Extrait  des  Regifires  df4 
Confeil  à'Efiat. 

V R Taduk  don- 
ne auRoypaV^u^ 
cuns  Marchands 
de  la  ville  de 
Roiien,  qu’il  leureftarriué 
plulîeurs  lingots  d*or  &d’ar- 
gent,  qui  ont  cfté  apportez 
des  Pays  cfl;rangcrs,&:  qu’ils 
font  en  peine  de  faire  con- 
uertir  en  Monnoye  de  Fran- 
ce, n’y  ayant  que  la  Mon- 
noye du  Marteau  de  la  ville 

A ij 
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de  Roiien , oùl’on  puilîe  fa-ï 
briquer  lefdits  lingots,  ô£ 
qui  ne  peut  faire  grand  trar? 
uail,  àcaufede  la  longueur 
que  Ion  y apporte  j Ôc  que 
s’il  plaifoit  à fa  Maiefté  leur 
permettre  de  les  faire  fabri^ 
quer  en  la  Monnoye  du 
Moulin  établie  au  Chaftcau 
du  Louure  , fa  Maiefté  en 
pourroit  tirer  Ton  droidde 
Seigneuriage  pour  chacun 
marc  : fans  laquelle  perraif- 
fton  ils  feroient  contraints 
de  reucndre  lefdits  lingots, 
Aquoy  eft:ant neçefTairc  de 
pouruoir , & oüy  le  rapport 
du  fleur  de  Mauroy  Inten^ 


J 

diant  des  Financesj  S A M 4^ 
ïeste'  en  fon  Confeil , a 
permis  èC  permet  audiits 
Marchands  de  la  ville  de 
Rouen , ÔC  à tous  autres  qui 
font  chargez  de  lingots  d'or 
& d’argent , de  les  faire  ap- 
porter en  la  ville  de  Paris  en 
fa  Monnoye  du  Chafteau 
duLouure,  au  lieu  defquels 
il  leur  fera  deliuré  comptant 
la  valeur  defdits  lingots  en 
nouuelles  efpeces  d’or  ôC 
d’argent  fabriquées  en  ladi- 
te Monnoye  du  Moulin; 
Permettant  à cét  effet  ladite 
Maiefté  à Maiftre  lean  Va- 
îinCondudeur  & Graueur 

A iil 
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general  de  ladite  Monnoye, 
&à  IfaacBriot  , Ôclean  Ra- 
cle , qui  trauaillenc  fous  le- 
dit Varin  en  ladite  Mon- 
noye  du  Louure , de  faire 
fondre  lefdits  lingots , & fa- 
briquer en  crpeces  nouuel- 
les , à la  charge  de  payer  par 
eux  le  droiâ:  de  Seigneuria- 
ge  deu  à là  Maiefté  pour 
chacun  marc  defdits  lin- 
gots fabriquez,  defquels  &: 
du  poids  Ôi  titre  d’iceux  il 
fera  tenu  regiftre  par  les 
Commilfaires  eftablis  par 
ladite  Maieftc  en  ladite  M6- 
noyc,pour  fçauoirce  qui  en 
aura  efté  fabrique.  Permet 
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en  outre  (àdite  Maiefté  à 
toutes  perfonnes  de  quel^ 
que  qualité  & condition 
qu’ils  foientjde  faire  encrer 
dans  IcRoyaume  par  les  En- 
trées, Ports  èc  Maures  d’i- 
celuy,del’or&  de  1 argent 
en  lingots, barres, & en  pou- 
dre, ou  autreméc,  fans  payer 
aucuns  droiéts , ny  qu’ils 
foient  tenus  SC  obligez  d’en 
donner  aduis  aux  Bureaux 
des  Monnoyes  : Voulant  la- 
dite Maiefté  qu’ils  ayent 
ejntiere  liberté  de  les  porter 
par  tout  le  Royaume , ainli 
que  bon  leur  femblera.pAIT 
au  Confeii  d’Eftat  du  Roy 


. .g 

tenu  pour  fes  Financés  à Pa- 
ris, le  vingt-deuxieme  Mars 
mil  lîx  cens  quarantc-qtia- 
tre.  Signé,  B O R DI  ER» 

Collationné  à roriginal  par 
moy  Confeiller,  Secrétaire 
du  Roy^  ôc  de  fes  Financés, 


A RR  EST 

DV  CONSEIL 

D^E  S T A T, 

Portant  continuation  & prolongation 
de  rcxpofition  de^Efpeccs  d’or  ôc 
d’argent legeres,iuk]ues  au  dernier 
luin  prochain  pour  tout  delay:  Et 
defenfes  de  refufer  les  Efpeces  d’ar- 
gent de  poids  fans grains  pont  le  prix 
porté  par  ledit  Aricft  , fur  ks  pei- 
nes y mentionnées. 

Kegiflrë  en  la  Cour  des  Ji^onnoyes  le  dernier 
Décembre  1(545. 


A P A RI  S, 

Chez  Sebastien  Cramoisy,  Im- 
primeur ordinaire  duRoy,  ôccnkCour 
des  Monnoyes. 

M.  D C.  X L I V. 

Auec  Fr  mile ge  de  fa  MakfiL 


n-jiv 


Extrait  des  ^egifires  du 
Conpil  â'Efiat. 


VRccquiaefté 
reprefenté  au 


Roy  en  fon 
Confeil,  qu’en« 
corcs  que  l’on  ait  donné 
plufieurs  delays  , pour  le 
conuertilTemenc  de  l’or  ô£ 
argent  leger , l’on  n a peu 
neantmoins  paruenir  à 
l’entier  Gonuertiflèment,  à 
i caufè  que  les  particuliers 
ont  néglige  de  l’apporter 
à la  Monnoye  au  moulin. 


Au 


dans  refperance  qu’ils  ont 
eu  que  l’on  Gontinuëroit 
les  delays  precedens  j Ce 
qui  a caufc  que  la  plufpart 
du  temps  les  Ouuriersîbnt  ' 
demeurez  en  chômage, 
particulièrement  pour  ce 
qui  regarde  l’or  leger.  A 
quoy  il  eft  necelTaire  de  re- 
médier en  accordant  encô- 
rcsvn  dernier  delay,  apres 
lequel  expiré  fa  Maieftc 
prendra  le  droit  de  Sei- 
gneuriage  fur  l’or  leger,  qui 
le  trouuera  n’eftrc  point 
conuerty.  Oüy  le  rapport 
du  Sieur  de  Mauroy  : S A 
Maieste'  en  son 

C O N S E I L,  a continué 


prolongé  le  temps  pour  le 
coniiertiirement  ôc  expo- 
Ikion  defdices  Efpeces  d’or 
& d’argent  Icgeres  au 
marc , iufques  au  dernier 
luin  prochain  pour  tout 
delay  : Pendant  lequel 
temps  fa  Maiefté  enioint  a 
toutes  perlbnnes  d’appor- 
ter, ouenuoyerjtanc  en  la- 
dite Monnoye  du  moulin 
de  Paris,  qu’en  celle  efta- 
blie  en  la  ville  de  Lyon, 
toutes  les  Elpeces  d’or  àC 
d’argent  légères  , pour  y 

cftre  eouerties,  ÔC  la  valeur 
rendue  comme  il  eft  ac- 
couftume  : & à faute  d’ap- 
porter ledit  or,  dans  ledit 

A iij 


6 

dernier  Iuin,fadite  Maic- 
fté  veut  5c  entend, que  fur 
l’orleger  qui  refteraà  con- 
uertir,  il  foit  pris  fon  droit 
de  Seigneuriage,  ainlî  que 
fur  les  lingots  d’or,  5C  com- 
me il  eft  réglé  par  la  Décla- 
ration de  fad.  Maiçftc  du 
dixiéme  Septembre  1636. 
regiftrée  en  la  Cour  des 
Monnoyes.  Et  pour  lesEf- 
peces  d’argent  de  France 
de  poids  auec  le  remede 
des  grains  aecordé/par  la 
Déclaration  de  fadite  Ma- 
icfté  du  troifiéme  Oétobre 
1640.  fadite  Maicfteaaulîi 
prologé  pareil  temps  de  fix 
mois  pour  l’expolîtion  d’i- 
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celles  : Failànc  aulÏÏ  fadite 
Maiefté  tres-cxpreffes  de- 
fëfes  de  refufer  les  Efpeces 
de  poids  (ans  le  rcmede  des 
grains,  Içauoir  les  Quarts 
d’efcuspour  vingt-vn  fols, 
les  Francs  pour  vingt- huit 
fols,  les  T eftons  pour  vingt 
(bis  fix  deniers, Scainfi  de 
leurs  diminutions  à pro- 
portion , à peine  de  milli«, 
ures  d’amende  pour  la  pre- 
mière fois,  ôc  de  punition 
corporelle  pour  la  fécon- 
dé. Fait  au  Confeild’Eftat 
du  Roy  tenu  à Paris  le 
trentième  Décembre  mil 
fix  cens  quarante-trois. 

Signé,  GallaND, 
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LO  VIS  par  la  grâce 
de  Dieu  Eoy  de 
France  & de  Nauarre  j A 
nos  amez  ÔC  féaux  Con- 
Feillers  les  gens  tenansno- 
ftrc  Gourdes  Monnoyes  à 
Paris,  Salut.  Nous  vous 
mandons  ordonnons  de 
faire  regiftrer,  lire,  èC  pu- 
blier rArrcft , dont  Tex- 
traid  eft  cy-attaché  fous 
le  contrs-fccl  de  noftrc 
Chancellerie  , ce  iour- 
d’huy  donné  en  noftre 
Confeil  d’Eftat , portant 
continuation  pour  fix 
mois  du  dernier  delay, 
accordé  pour  le  conuer- 
tilTcment  expofuion  des 

Efpeces 


Efpeces  d’or  ÔC  d’argclit 
legcres  au  marc , aux  ter- 
mes & ainfi  qu’il  eft  porté 
parledit  Arreft,à  l’entierc 
execution  duquel  vous 
tiendrez  la  main;  Car  tel 
eftnoftreplaifir.  Donne  à 
Paris  le  trentième  iour  de 
Décembre  l’an  de  grâce 
S>C  de  noftrc  Rcgne  le 
premier. Signe,  Parle  Roy 
en  fon  Confeil,  Galland, 
ôi  icelle  de  cire  iaune  du 
grand  SceP  fur  double 
^ucuc. 


ÎQ 


Extrait  des  Regifires  de  U Cmr 
des  MonmjeSé 


E V parla  Cour  TAr- 
reft  du  Confeil  d*Et- 


ftat  du  Roy  du  3 ©.des 
prefens  mois&an^  &C 


Comiflion  fur  iceluy  addreflantc 
à ladite  Cour,fignè,Par  le  Roy  en 

fon  ConfeiU  Gallanp  , Ôifcclle 
de  cire  iau  ne  du  grand  (cel  ftir  fim-* 
pie  qucuë:par  lequel  Arreft  faMa- 
leftè  pour  les  caufes  y contenues 
a continue  6^  prolonge  le  temps 
pour  le  conuerciflenient  & cxpo- 
lition  des  Efpeces  d*or  & d argent 
légères  au  marc,iufqucs  au  dernier 
luin  prochain  pour  tout  delay; 
pendant  lequel  temps  fa  Maiefte 
enioint  à toutâ«  perfonnes  d*ap^ 
porter  ou  d’enuoycr  tant  en  la 
Monnoyc  du  moulin  de  Paris, 
qu’en  celle  cftablieen  la  Ville  de 
Lion , toutes  les  Efpeces  d’or 


Il 

d’argent  légères  , pour  y eftre 
eonuerties  , Se  la  valeur  rendue 
comme  il  eft  accouftumé  : Et  à 
faute  d’apporter  ledit  or  dans  le- 
dit dernier  Juin  , veut  ô<:  entend 
que  fur  l’or  léger  qui  reftera  à 
conuertir  ,ilfoiE  pris  fon  droit  de 
Scigneuriageainfiquefur  les  lin- 
gots d’or,  Sc  comme  il  eft  réglé 
par  la  Déclaration  de  fa  Maiefté 
du  10.  Septembre  16^6.  enregi- 
ftree  en  la  Cour  des  Monnoyes. 
Et  pour  les  Efpeces  d’argtnt  de 
France  de  poids  aucc  le  rcmede 
des  grains  accordé  par  la  Dccla- 
rationdu  j.06l:obrei(^4o.  faMa- 
iefte  a aufli  donné  pareil  ten^ps  d# 
fix  mois  pour  Texpoficion  d'icelles: 
feifant  tres^exprefles  defenfes  de 
refufer  les  Efpcces  de  poids  fans 
le  remede  des  grains  , fçauoir  les 
Quarts  d'efeus  pour  vingt  ôivn  fol,, 
les  Francs  pour  vingt-huit  fols,  les 
Teftons  pour  vingt  fols  fix  de  mers, 
èc  ainfi  de  leurs  diminutions  à 
proportion  , \ peine  de  mil  liures 


d’amcnac  pour  la  première  foiV^ 
bc  de  punition  corporelle  pour  la 
féconde.  Ouy  6c  ce  requê^ranc  le 
Procureur  General , La  C o v r 
a ordonné  6c  ordonne , que  ledit 
Arreft  8c  Commiflion  feront  re- 
giftrez  és  regiftres  d'içellc,  pour 
cftrc  exécutez  félon  leur  forme, 
6c  teneur  , 6c  à cette  fin  publiez 
par  les  Carrefours  ôc  lieux  publics 
6c  âccouftumez  de  ladite  Ville  5c 
Fâuxbourgs  de  Paris. Ordonne  en 
outre  ladite  Cour,,  que  toutes  per- 
fonnes  pourront  aufii  porter  ou 
enuoyer  dans  ledit  temps  aux  au- 
tres Monnayes  ouuertes  de  ce 
Royaume,  toutes  Efpeces  d’or  6c 
d’argent  legeres , pour  eftre  con- 
uerties , 6c  la  valeur  rendue  en  Ef- 
peces  d’efeus  d’or  6c  pièces  de 
vingt  ^ vn  fol  de  poids  : 6c  que  co- 
pies collationnées  par  le  Greffier 
d’icelle,  defdits  Arrefts  6c  Com- 
miffion  feront  enuoyées  aux  Ge- 
neraux Prouinciaux,6c  Gardes  des 
Monnoyes  de  ce  Royaume , pour 


les  faire  exécuter  félon  leur  forme 
& teneur.  Fait  en  la  Cour  dés 
Mbnnoyes  le  dernier  Dcçcmbre 
œil  fix  cens  quarante-trois. 

Signe,  Del  AI  STRE. 


Van  mil  Jîx  cens  quarante-trois 
le  leudy  dernier  tour  de  Décembre  ^ 
l'ÀrreJl  du  Confeil  d’Efiat  & Com~ 
mijiion  cy-dejfus  ont  ejlé  leus  (jr  fu- 
hliez,  à fin  de  trompe  df  cry  public 
aux  Carrefours  é"  autres  lieux ytant 
ordinaires  qu'extraordinaires  de  cet- 
te V ille  dr  Fauxbourgs  de  Paris , e» 
la  prefince  de  nous  lean  Gerin  pre- 
mier Huifter  en  ladite  Cour  des 
Monnoyes , Nicolas  Lambert  dl' Mi- 
chel Rebours  H uifiers  en  icelle  fouf- 
ftgnez. , par  Jean  lofier  Juré  Crieur 
ordinaire  du  Roy  en  la  Ville , Preuo- 
Jlé  & Vicomté  de  Paris , accompagné 
de  trois  Trompettes,  Commis  de  Pier- 
re Gilbert  , Gentien  le  chahle  , d" 
autres  Jurez,  Trompettes  du  Roy  ef- 
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üts  lieux.  Signé , Geri*n^  Lam 

bert^52  Reboyrs. 

Colladonné  aux  Originaux  par  moy 
Confcilicr  Secrétaire  du  Roy, 
^ Maifon  , Cauronne  de  France, 
& de  Tes  Finances  Greffier  en 

chef  de  la  Cour  des  Monnoyes» 


A R R^  T 

DV  CONSEIL 

D'EST  AT, 

portant  nouueau Reglement , fur  lefaidiant 
des  Paffcmens , Eftoffes  & Bi'odçne  d'or  ^ 
d’argent , & dorures  fur  les  Catofles , 
que  PalTcracns , PotntscGupez  , Poniignats 
Sc  autres  ôtinrages  de  fil>  manufadurez  caüc 
dedans  que  dcnors  le  Royaume. 


L 

A P A R t S, 

Chez  Sebastien  CramôisV,  Î m^ti- 
meur  6rdinairc  du  Roy  > ÔC  dé 

la  Rcynç  Régenté. 

— ^ ...  ^ 

M.  £>C»  XH  V. 

\^/fec  Priuilege  dt  fi  MmBt. 


extkaict 

? registre! 

dti  Confeil  dCEBékU 


E Roy  eftant  en  fon 
Cpnfeil,  laReyneRe- 
gente  faMere  prefente, 
çonfiderant  combien 
il  importe  aür  bien  de  fon  Eftat 


qusJ 


glemeiis  cy  dcuant 
faits  par  fôn  Edit  for  le  des 
Paffemés  ôÊ  autres  Eftoffes  d.  or 
Si  d’argent  foient  exadfemcnc 
obferuez  , & que  les  inexécu- 
tions caufoient  vn  fi  grand  don  r 
mage  $£  vn  preiudice  tel , que 
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le  defor dre  continuant  le  Roy, 

^ aume  fe  trouuer oit  en  peu  d’an- 
nees  epuifé  de monnoyed’or  & 
d’argent,  Eftant  bien  aueré  par 
les  âduis  que  fon  a eus  de  diuers 
fndrpits,  que  le  defir  de  gagner 
auoit  donne  furet  à quelques  vil- 
les  du  Royaume  de  fondre  les 

^ çfpeçes  d or  & d’argent  aueçvn 

tel  exçes,  que  quelques  defenfes 
qui  ayent  efté  laites,  l'on  a con- 
somme en  la.  ville  de  Lyon  fou- 
Icment  iurques  à la  valeur  de 
çentmilliurespar  femaine  pour 
çinpJoier  aux  manufadures  d’or 

&d’arge„t  : cnfortequele  com- 

ïuerçe  d’argent  en  reçoit  vne  iî 
uotable  diroinutio  qu’il  ne  pou- 
uoitpfos  continuer.  Et  d’autanç 
qu  il  n çftpasiuile  que  lapalfîon 


desvnsde  senrichir,&:  des  au*, 
très  de  faire  de  telles  inutiles  dé*, 
penfes,  (bit  la  caufcdc  la  ruine 
de  TE ftat,  laquelle  ne  fe  pour- 
roitéuiter  s’il  ny  cftoit  apporte 
vn  prompt  remede  : SaMa*- 
I E S T e'  a iugé  à propos  de  pour- 
uoir  à ec  defordre  par  vn  bon 
Réglement , pour  émpefeher  à 
fes  Suiets  1 Vfage  de  lor  & de 
1 argent , tant  en  Eftolïes  qu’aux 
autires  choies  qui  ne  feruent 
qu’au  luxe.  Et  comme  ce  n’eft 
pas  alTez  pour  conferuer  l’or  5^ 
1 argent  dàns  l’Eftat  d’êh  eni- 
pefeher  l’vfage  és  chofes  inuti- 
les, mais  qu’il  efl:  neeelïaire  de 
tenir  la  inain  qu’il  ncfoit  eranl- 
porte  hors  le  Royaume  pour 
fournir  aux  açhats  des  mar- 
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chandifes  qui  n’apportent  au- 
cune commodité,  & qui  ne  fer^ 
uent  qu’à  contenter  la  paflion 
de  quelques  efprits  déréglez  : 
Elle  a iugé  aulli  ncceikirè  de 
faire  des  defenfes  de  porter  au- 
cuns Paflemens  Sc  ôuurages  de 
fil  quels  qu’ils  puiffent  eftre, 
manufadurcz  tant  dedans  que 
dehors  le  Royaume , afin  qu’en 
oftant  entièrement  l’vfagedes 
PalTemens  de  fil,  l’on  oftaft  le 
moyen  d’en  faire  \renir  des  pais 
eftrangers , qui  ne  fe  peuuent 
qup  bien  difficilement  ednnoi- 
lire  d'auec  ceux  qui  fe  font  dans 
le  Royaume.  SA  Maieste’ 
ESTANT  EN  SON  Conseil, 
la  Reyne  Régente  fa  Mere  pre- 
féntc,  a faid  &;  fait  très- expref- 


lès  inhibitions  ÔC  defenrcs  àtoüS 
fcsSüiets  J de  quelque  quÿlitd 
& condition  qu’ils^  foient  ^ de 
porter  aucuaes  Eftoffés  d^or  ny 
d’argent  Ipecifiées  dans  fbnEdic 
du  dernier  iour  de  May  dernierj 
yerMé  en  fa  Gpur  de Pailemeiit ^ 
qu’elle  veut  eftre  cxac^rèaienc 
obfetuéjfbus  les  peines  portées 
par  iceiuy.  Et  afind’oder  à Tes 
|$uicts  tout , nioycn  de  cdntre* 
üenir  à fes  Reglcmeas:  Ve  VT 
S A DITE  Mai  ESTE'iique  dans 
huitaine  pour  toutes  préfixions 
i6c  delais-,  du ipiir  de  lapubiica- 
tion  du  prefçnç  Arreft,  les.Mar- 
çfiands  de  la  Ville  de  Paris  por-, 
tçiit  au  Preuoft.  de  PariS;  ou  fou- 
Lieutenant  Giuil  vn  eftat  par  le 
menu  de  toutes  les  Eftofiçs,Paf- 


È 

ÈîmenS  &:  autres  ôüürâgês4*ot 
&;  d’argent  qu  ils  ont  en  leurs 
boutiques  6c  autres  lieux  * le- 
quel eftatiera  oercific  d’eüx,  à 
peine  de  eonfifeâtion  de  là  mar- 
chandile  coniprifé  eii  ieeluyi  en 
cas  que  ledit  eftat  Uf  foit  trouuê 
véritable:  auêtïdéfenles  à-i’àd-' 
uenir  de  vendre  , trôquét  ny 
débiter  âuGUnés  deldites  màr^ 
cliandifes  j tant  aUX  Eftiangerà 
qu’à  Tes  Suiets , fans  permimon 
cxprelfe  de  fa  Maiefté , & a toùs- 
Oüu tiers  de  les  èniployêt  en 
leurs  ouürages  fans  ladite  per-^ 
miflton.  FaîT  pareïUcnvent  fa- 
dkc  Maiefté  d!efêrtfes  ;à  tnütes 
perfortn^  de  quciquequalit-éM 
Éondition  qu’elles  foient  fai* 
re  dorer  lerks  Caroftès*Clifairéi 

ou 
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où’Galleches,  ny  de  faire  mettrô 
eh  iceux  aucunes  Franges,  Bro- 
derie, PaiTemens  d’or  ou  d ar- 
gent faux  ou  vray,  fors  ÔC exce- 
pté aux  Caroifes&Ghaircs  des 
Enfans  de  France,  Princes  du 
Sang,  Cardinaux,  autres  Prin- 
ces, Ducs  & Pairs  & Officiers 
de  la  Couronne  : Et  feront  te- 
nus tous  au  très 'dans  quinzaine 
apres  la  publication  du  prefcnt 
Arreft  de  faire  ofter  de  leurs  Ca- 
roffes  ^ Chaires  ou  Galleches 
tous  les  Paffiehieiis , Franges  ÔC 
Broderies  d or  5c  d argent,^:  en 

* faireeffacer  les  dorures,  à peine 
de  cohfilcatioii  des  Carolfes , 
Chaires,  Oalleches  ÔC  Chenaux, 
èc  de  quirize  cens  liürcs  d’a^ 
inende  contre  les  contteuenaiis» 


10 

Ec  quant  aux  PaCemens  & au- 
tres ouurages  de  fil,  S AP I T E 
M A I E S T e'  enioin.c  pareiileméc 
a Cous  Marchands  de  porter  au- 
dit Preuoft  de  Paris  ou  fbn  Lieu- 
tenant Ciuil , huitaine  apres  la 
p.ublication  du  prefcnc  Arreft, 
vn  eftat  de  tous  les  ouurages 
certifie  par  eux, à peinedecon- 
filcation  en  cas  d’obmifiîon  de 
toutes  les  marchandifes  contcr 
nues  audit  eftat  : auecdefenfes  à 
tous  Tes  Suiecs  de  quelque  qua- 
lité ôc  condition  qu’ils  fbiçnt, 
quinzaine  apres  la  publicatiÔ,dc 
porter  aucuns  Paftemens,Points 
coupez  V Pontignats  , qu  au- 
tres pareils  ouurages  de  61,  ma- 
nufaélurez  tant  dedans  que  de- 
hors le  Royaum*  : èc  à cous  Ou- 


üÉim  d’en  employer  en  aucune 
forte  &C  maniéré  que  ce  foit  : Et 
atïx  Marchands  de  vendre  6C 
troquer  lefdits  ouurages  de  fil 
tant  auxEftrangers  qu’à  fesSu- 


dc  fil 
fesSu- 

iets  fans  fapermiffion  expreffe, 
à peine  de  confircation  defdits 
ouurages,  autres  plus  gran- 
des peines  s’il  y écheoit.  EN- 
lOIGNANT  fadite  Maiefté  au 
Preuoft  de  Paris, fon  Lieutenant 
Ciuil,&  antres  fes  Officiers  cha- 
cun endroit  foy,  de  tenir  la  main 
à l’execution  du  prefent  Arreft, 
6c  le  faire  publier  à cry  public 
ÔC  fondé  trompe,  à ce  qu’aucun 
n’en  pretende  caufe  d’ignoran- 
ce. F A I T au  Cdnfeil  d’Eftac  du 
Roy  fa  Maiefté  y eftant,  la  Rcy- 
ne  Regente  fa  Mere  prefentc, 

B ij 


tenu  à Paris  le  xz,  iour  de  Nch 
uembreié44. 

Signé,  De  Gvenegavd. 

LO  V I S par  la  grâce  dc-Dieu 
Roy  de  France  & dcNauarre, 
auPreuoft  de  Paris  ou  Ton  Lieute- 
nant Ciuil,  Sa  lut.  Nousvoulons  & 
vous  mandons  que  l’Arreft  ce  iour- 
d huy  donné  en  noftre  Conièil  d’£- 
ftat,  Nous  y feant,  & laReyne  Ré- 
gente npftre  très  - honorée  Dame 
& Mere  prefente,  donc  l’extraiét  eft 
cy  attaché  fous  le  contrefeel  denoftre 
Chancellerie  , portant  defenfes  à 
tous  nos  Suicts  de  quelque  qualité  8c 
condition  qu’ils  loienc , de  porter 
aucunes  Eftoffes  d’or  ny  d’argent 
fpecifiées  par  noftrc  Edit  du  mois  de 
May  dernier,  de  faire  dorer  leurs 
Carolfes  & Chaires  ou  Galleches, 
ny  dé  faire  mettre  en  içeux  ^çunts 


Franges,  Broderies  & Pafletnens  dot 
6c  d’argent  faux' ou  vray , à l’excc- 
ption  dçsEnfans  de  France , Princes 
de  noftre  Sang  , Cardinaux  & au- 
tres Ducs  & Pairs  6c  Officiers  de 
noftre  Couronne,  6c  aufîi  de  por- 
ter aucuns  Paffiemens , Pointscou- 
pez,  Pontignats  & autres  pareik 
ouurages  de  filjmanufaûurez  tant 
dedans  que  dehors  noftre  Royaume, 
vous  ayez  à faire  obferuer  6c  exécuter 
de  point  6i  point  félon  fa  forme  & 
teneur,  & iceluy  faire  publier  à fon 
de  trompe  & cry  public  par  tous  les 
Carrefours  de  cette  Ville  & Faux- 
bourgs  de  Paris  accouftumez,  à ce 
qu’aucun  n’en  pretende  caufe  d’i- 
gnorance, & que  tous  nos  Suiets 
ayent  à obcïr  audit  Arreft  , fur  les 
peines  y contenues  : Dece  faire  vous 
auôns  donné  & donnons  pouuoir, 
authoritc , commiffion  6c  raande- 
nacntlpecîal:  Car  tel  cft  noftre  plai- 
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fit.  D 6 îï  N iè’  à fôds  le  ii.  iour  de 
Nouérribrè,  tari'çle  gheé  1644. 
dendftfc  règne  lé  dèüxiérné, Signé, 
L O V 1 S , & plus  bas,  Par  lé  Roy,  la 
Reyne  Regente  fa  M etc  préfente, 
Sigrié,  D E G V e ït  E G A v D,  & feel- 
lé  du  grand  fcél  eii  drè  iaune  fut  fim- 


II  eft  énioint  au  Crieur  de  pu- 
Isliér  le  prefenc  Arreft  en  cette 
Ville  & ÎFauxbouigs , iceluy 
afficher  , & nous  en  certifier  dans 
demain.  Fak  ce  ay.  Nouembre 
1644.  Signé D A V B R A Y. 

Le  Sarneâÿ  z6.  ioùrde  Nouem- 
bre  l* Amp  cy-dejfus  aeHé 

leu  & publié  à fonde  trompe  fp  cry 
public  y par  moy  lean  lopier  luré 
Çrieur  ordinaire  du  Roy  en  laViUet 


VreuoHé & Vicomté  de  Paris ^ 
affiché  far  les  Carrefours  ordinal 
res  extraordinaires  de  cette  ViUe 
fB  Fauxbourgs  de  Paris.  A ce  fai- 
re  i'auois  trois  Tromfettes  com^ 
mis  des  trois  lurez/Tromfettes  du 
Poj  efdits  lieux. 

Signé  ^ lOSSIER.' 


